
a ......... . . 
F .......... . 

f············ 
G .......... . 
h . ......... . 
I ........... . 
k ..... . ... . . . 
L .... .. .... . 
L . ... ... ... . 
r, S, V .... . . 
n .......... . 
P .......... . 
p ........... . 

Po, Pl········ 
Q ..... ..... . 
R .......... . 
Ro··· .. ····· . 
'1' '2' '3' .... . 

S .......... . 
S, .. . ... .... . 
s . .......... . 
T .......... . 
T .......... . 
V .......... . 
v ........... . 
(3 .......... . 

fl··········· . 
B .. ......... . 
cp . ......... . 
p ...... ..... . 
CcJ •••••• • •••• 

CcJc •••••••••• 

LI!:S BALANCES MANOMETRJQUES. 

LlSTE DES SYMBOLES 

Augmentation apparente de la section S. 
Force. 
Force parasite. 
Po ids. 
Hauteur. 
Moment d'inertie. 
Coefficient de frottement. 
Force resultante. 
Hauteur du piston, du feuillet d'huile. 
Forces (theorie de la rotation du piston). 
Nombre de tours. 
Pression. 
Pression atmospherique. 
Pression d'huile autour d'un axe tournant. 
Debit d'huile. 
Frottement solide. 
Force de frottement. 
Rayon du piston et du cylindn. 
Surface du piston. 
Section effective. 
Surface exterieure du piston. 
Couple. 
Temperature. 
Volume. 
Vitesse d'ecoulement. 
Coefficient de compressibilite. 
Viscosite. 
Angle, azimuth. 
Force de contact normal. 
Densite. 
Vitesse angulaire. 
Vitesse critique. 
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896 L. DEFFET ET N. TRAPPENIEFS 

l~THODUCTlO:X 

Les appareiJs de mesure de la preesion peuvent etre repartis en deux classes : 

10 Les manometres pnmaires, dont Ie principe est base sur la definition 

meme de Ia pression: P =~, opposent a la pression inconnue P, une force F 

ou un poids G, directement mesurables, agissant sur un element de surface 
determine : S; 

20 Les manometres secondaires qui mesurent la variation d'une grandeur 
accessoire en fonction de la pression, telle que la resistance electrique d'un 
metal, ia courbure d'un tube metallique, ou toute autre grandeur physique. A 
ce type d'appareils se rattachent les manometres Bourdon, les manometres a 
manganine, Ie piezometre a quartz. 

Ces manometres secondaires doivent etre necessairement etalonnes par 
rapport a un manometre prirnaire. 

Tout travail de precision dans Ie domaine des hautes pressions requiert donc 
l 'emploi d'un manometre prirnaire, so it pour la determination directe des 
pressions, soit pour l'etalonnage d'instruments secondaires. 

Les manometres primaires peuvent eux-memes se reparlir en deux classes 
bien distinctes : 

a. Les manometres a mercure; 
b. Les manometres a piston libre ou balances manometriques. 

a. Les manometres a mercure, etalons primaires de grande preCISlOn, 
deviennent d'un emploi difficile des que la pression excede une dizaine 
d'atmospheres. En effet, la mesure d'une pression de 100 kg/cm2 par exemple, 
necessiterait l'utilisation d'une coionne de mercure de 75 metres. Si meme l'on 
ne tient pas compte du cout eleve d'une telle colonne, ni des difficultes de 
fabrication et d'installation, il faut considerer que les mesures a eifectuer SQnt 
longues et ardues. En eifet, les variations de temperature Ie long de la colonne 
et l'eifet duo gradient de pression sur la densite du mercure entrament des 
corrections compliquees; la mesure precise d'une hauteur de 75 metres 
impliquant elle-meme la resolution des problemes non negligeables. Aussi 
merite-t-il d'etre signale qu'AMAGAT, au cours de ses mesures sur Ia compressi­
bilite de l'azote en 1878, fit usage d'un manometie ouvert a mercure, ayant 
plus de 300 metres de hauteur qu'il installa dans Ie puits de Verpilleux pres de 
Lyon, et que CAILLETET fit de son (.:ote eriger en 1894 une colonne a mercurc 
de 300 metres dans la tour Eiffel. 


